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Cher ami:
AT e \ _ J'81 regu, envoyé par ITsmasl Girard (&
qui j ecris pour le remsrclgr), le ne 5 4'0C ou sont parus vog commentaires
au sijet de LA LULU et de CRONIQUES D' UN MEG ESTIU, excdlents tous les deux.

% . Imitile vous dire que je me suis triés aMAgS
3 T 2= I 3 1) ¢ i
ﬂrosts”tglgouf Cf q U dites du lmdoblonn risme de llo reng Viallelongs
Bliaat, mme vousg si bien, un reéactionnaire 1K)fIPﬂb7L. et o'ost pour
¢ca que s'il nous +01s —ou meme souwent- en définitive nous Lowlygg
Dardonnons, car tres vénéneux. Souvent ¢ est un reactionnerisme
sl ingénm qu il parfois il se confond avec le regret (que tout
ﬁgete‘compreﬂa bon. temps jadis, ful pour toujours, ﬂ'mtanu pius
mprv91++eagf2u ans notre souvenir avec notre enfm ce cvapor,,, et
alors ,3_J__ 1.1'_1:?'._‘ ‘ Tout poete a droit regretter les changements
qui detruigent I le de s gouvenirs: E
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mouvement gqui déplace les lignes
a dit

u _ : o -++l8 forme d'une ville
change plus vite, helas, que le coar d'un mortel.

o Hous sulvrions f1¢L=¢onaw ans reéese rves
8'il ne nous propos@t que ce regret du "temps perdu'. walha, il y méle trok
gouvent des choses qui ne sont pas goathues llgis gimplement bBtes @ et mdme
odieuses. ;

‘ > _ . Mais s'il est reactionnaire, il est intelli-
gent; de tagon gque je lui envoyerai votre article, sfr gqu'il lui plaira beau-
coup et qu'il comprendre parfaitement que vow avez raison. Il est rdactionngi-
re en tOuuD connalssance de caugse et sachant tres bien ce grieliiEe o ge Ay
dans son reactionnarisme —qui parfois semble une poge ou un aeguisemenﬁ.

L : : Il s'est déguisé en Voltaire, ce qui ne
mengue pas d'andace dansg un temps ou tant n'autfes se déguisent en Sades.

S H'ai ri de tout mon coeur & jusqutaux ¥E
eclats en lisant : "E traparets dins go qu'escris de quitas dissertacions
omz om ne fai pus a L'escdla, sus log merits comparats de Voltaire eﬁ‘?ouo—
eau" .

Bt Je comprend tra

2l ; je ¢ s que la francophilie
de Villalonga vous agace, en :ant gu'Occitan; comme & moim'agace la fastella—
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nophilie de Hemingway et elle m'agacerait bim davant
tan!
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; Le commentaire, bref mais tellement élogisu
quie vous consgacrez & CRONIQUES D'UN MIG ESTIU, nm'a B plu beaucoup et e
t@cherai de le faire yeyruluLPe —tradult en cagti llan— dang lg seétiontole
LA VANGUARDIA dedie B une fois par gemaine (Oﬁ guelle g°u~=@ﬂ5$}muw livres
catalans. Car c'est vraiment ra que cet aloge SR as s
at Car c'est vralment dommage gqie cet eLo8e chaleureux 's ste lgnore




tre public.

emerciant une fois de plus de L'intérat e WOUS POrtea
toute 1'amitiée de touours

le proces affectant aire autres la
ment LE VMONDE n'arr pas Tajour
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